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Édito Les livres de vos vacances
Le développement extractiviste et capitaliste est-il souhaitable, voire 
possible, pour les pays du tiers monde ? 
Au Brésil, pays très inégalitaire, la société civile est descendue en masse 
dans les rues contre la hausse du prix des transports et l'organisation de la 
coupe du monde de football, car « le foot c'est fric ». Elle rejoint d'autres 
révoltes populaires contre le développement des inégalités.

Les GPII (les grands projets inutiles imposés), avec l'endettement souvent 
faramineux qu'ils entraînent, sont un des moyens du capitalisme pour 
augmenter ses profits au détriment des peuples et de la nature. Que ce soit 
en France, à Notre dame des landes, en Italie avec la LGV Lyon-Turin, à 
Istanbul avec la destruction du Parc Taksim, ou en Amazonie avec les 
grands barrages, la société civile résiste.

Un documentaire mensonger sur les conséquences du réchauffement 
climatique à Madagascar montre de quoi est capable la télé quand il s'agit 
du Sud.

Au Nord, en France, les prêts toxiques faits aux collectivités locales par les 
banksters prélèvent indûment l'argent des citoyens. Il faut les attaquer en 
justice.

À l’université d'été du Cadtm à Namur, 300 personnes ont pu faire des liens 
entre les luttes pour l'égalité entre le Sud et le Nord, entre les hommes et les 
femmes, et contre les dettes écologiques et financières illégitimes. 

OFFRE SPÉCIALE JUSQU’AU 30 SEPTEMBRE 2013 : 
LES LIVRES DE VOS VACANCES !

Le livre "La Dette ou la Vie" + "Un coup d’œil dans le 
rétroviseur" pour 12€ (port offert)
Le livre "La Dette ou la Vie" + "En campagne contre la dette" 
pour 16€ (port offert)
Le livre "La Dette ou la Vie" + "Et si on arrêtait de payer" pour 
20€ (port offert)

JUSQU’AU 30 SEPTEMBRE, NOUS VOUS OFFRONS 
ÉGALEMENT LES FRAIS DE PORT SUR NOS 
NOUVELLES PUBLICATIONS :

"Rwanda, une histoire volée", de Renaud Duterme - 4€ (port 
offert)
"Les prêts toxiques, une affaire d’État", de Patrick Saurin - 
15€ (port offert)
"AAA. Audit, Annulation, Autre Politique" de Éric Toussaint et 
Damien Millet - 14,90€ (port offert)

Commandes sur le site http://cadtm.org/Livres-brochures  ou 
à cecile@cadtm.org

J’ai relu récemment deux livres consacrés au 
développement du Tiers-Monde : Le Pillage 
du Tiers Monde, de Pierre Jalée (1965) et Le 
Tiers-Monde dans l’impasse, de Paul Bairoch 
(1971). L’un de gauche, l’autre de droite ? 
Tous deux n’envisagent ce développement 
que comme l’imitation du développement 
occidental : Révolution industrielle. Aucun des 
deux n’attache la moindre importance au 
déterminant de cette révolution en Occident : 
Le capitalisme, ou, plus précisément, 
l’existence de capitalistes. Ces gens 
accumulent de l’argent pour l’investir dans 
des productions afin d’accumuler encore plus 
d’argent. Le capital, c’est l’argent qui monte à 

la tête. Cette catégorie d’êtres humains 
spécialisés n’existait nulle part hors de 
l’Occident. Non pas qu’il n’y eut pas 
d’accumulation. 

Comme l’a montré Richard Thurnwald 
(L’économie Primitive, 1936), la chefferie 
africaine était une institution d’accumulation-
redistribution ; prototype de l'État Providence, 
en quelque sorte. Redistribution inégalitaire 
comme toute redistribution, les besoins des 
plus éloignés du centre étant supposés 
moindres que ceux des plus proches. En tout 
cas, une finalité opposée à celle des 
capitalistes. Une industrialisation des pays du 

Tiers-Monde sans capitalistes locaux ne 
pouvait être réalisée que par un endettement 
extérieur, qui ne pouvait que devenir la cause 
de son échec. On notera à cet égard que 
l’expérience des pays « socialistes » ne 
pouvait être transposée aux pays du Tiers-
Monde, puisqu’elle avait bénéficié d’une 
production industrielle locale préexistante. 

Mais le pire chez ces deux auteurs, c’est qu’à 
aucun moment, l’idée que le reste du Monde 
pouvait avoir un autre développement que 
l’Occident ne les effleure.

Jean-Denis Gauthier

Une méprise impardonnable
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« Tous au même rythme »

Cachez cette misère que le 
supporter ne saurait voir...

Le foot, c’est fric !

Justifier l’inutile est devenu 
une véritable culture... |4|

Brésil : Grand projet inutile et imposé contre démocratie : 
2-0 pour les manifestant-e-s
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Le 3 juin, diffusé sur France 
5, "Madagascar, l’enfer du 
décor", ce jeu de mots 
douteux comme le film, m’a 
rempli de rage contre les 
auteurs d’une telle 
mascarade.

L’un plane pendant que 
l’autre chute

Pourtant, avec un peu 
d’argent

Madagascar, l’enfer du docu

Les grand-e-s gagnant-e-s de la 
Coupe du Monde ne seront peut-
être pas ceux qu’on croit

Pauline Imbach

|1| "La colère sociale met Dilma Rousseff sous pression", LE MONDE, 21 
juin 2013
|2| http://blogs.lexpress.fr/chica-de-paris/2013/05/03/au-bresil-on-se-
debarrasse-des-sans-abri-avant-le-mondial-2014/
|3| Pour Adidas « les manifestations au Brésil s’arrêteront avec la Coupe 
du monde » par Jean-Philippe Lacour, http://www.lesechos.fr
|4| Alain Devalpo, "L’art des grands projets inutiles", le Monde diplomatique 
http://www.monde-diplomatique.fr/2012/08/DEVALPO/48057
|5| Charte de Tunis adoptée au Forum Social Mondial de 2013 
http://cadtm.org/CHARTE-de-TUNIS-adoptee-au-FSM-de. Cette 
déclaration a été élaborée par des associations et mouvements qui luttent 
contre la construction de grands projets d’infrastructures (transport de 
personnes ou de marchandises, production d’énergie) ou d’équipements 
(tourisme, urbanisme, militaire) réunis au FSM de Tunis pour unir leurs 
forces et mieux faire entendre leurs voix, les problématiques étant partout 
les mêmes.
|6| Éric Toussaint, "Grèce : Tout un symbole de dette illégitime", 16 janvier 
2011. http://cadtm.org/Grece-Tout-un-symbole-de-dette
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La chute fut grandiose

Nicolas Sersiron

|1| http://www.rfi.fr/afrique/20110618-eaux-madagascar-pillees-peche-
internationale
|2| http://cadtm.org/Madagascar-2012-nouveau-commerce

Qu’entend-on par prêts toxiques ?

Pourquoi les banques ont-elles 
proposé ce type d’emprunt ?

Peut-on évaluer le risque que 
représentent les prêts toxiques ?

Aide publique au 
développement
Une très grande partie de l’APD n’arrive 
pas aux populations des pays concernés 
pour différentes raisons : les allègements 
de dette sont comptés comme de l’APD 
alors qu’ils ne correspondent à aucun 
versement d’argent. 
Les dépenses «d’accueil» des réfugiés 
du Sud dans les pays du Nord, y compris 
leur emprisonnement dans des centres 
de rétention, sont également considérés 
comme de l’APD par certains pays, tout 
comme les frais d’écolage. 
La plus grande partie des médicaments, 
des aliments, des équipements envoyés 
au Sud, est achetée au Nord et est 
transportée par des firmes du Nord.

Pour en savoir plus, consulter le livre «65 Questions / 
Réponses sur la dette, le FMI et la banque mondiale», Q35 : 
L’aide publique au développement permet-elle de contrer les
ravages de la dette ? : http://cadtm.org/65-questions-65-
reponses-sur-la,8331

Prêts toxiques : il faut               attaquer les banques en justice
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Pourquoi les acteurs publics ne 
résilient-ils pas ces contrats ?

Pourquoi les pouvoirs publics 
n’ont-ils pas réagi ?

Quelles solutions les acteurs 
publics locaux ont-ils à leur 
disposition ?

Que doivent réclamer les acteurs 
publics locaux contaminés par les 
prêts toxiques ?

Pourquoi les acteurs publics ont-
ils intérêt à engager leur action en 
justice avant le 19 juin 2013 ?

Si l’on demande aux banques de 
supporter la totalité des surcoûts, 
les contribuables ne devront-ils 
pas être appelés à payer pour 
Dexia in fine ?

Patrick Saurin

Article publié dans l’Humanité dimanche du 30 mai-5 juin 2013

|1| Assemblée nationale, commission d’enquête sur les produits financiers 
à risque souscrits par les acteurs publics locaux, Rapport n° 4030, 
Emprunts toxiques du secteur local : d’une responsabilité partagée à une 
solution mutualisée, Paris, 2011.
|2| Le swap (« échange ») est un contrat de couverture de risque de taux 
permettant à une collectivité d’échanger un taux fixe contre un taux 
révisable, ou un taux révisable contre un taux fixe.
|3| Cf. le site www.audit-cioyen.org

Prêts toxiques : il faut               attaquer les banques en justice
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Enraciner les résistances et 
brancher les luttes

Françoise Wasservogel

La souveraineté des peuples face au 
rouleau compresseur d’une minorité




